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Le WGG prépare une Fiche d’information sur les Filles et les OMD

Les élèves de l’école secondaire pour filles gouvernement en 
préparation Bangalore pour un atelier d’animation. Ils étaient nerveux 
à l’idée de pouvoir faire des dessins animés ... mais ils étaient 
enthousiastes. [Creative Commons]

Le secrétaire général Ban Ki-Moon, a appelé les dirigeants mondiaux 
à assister au Sommet des 20-22 Septembre 2010, à New York sur 
les Objectifs du Millénaire pour le développement, pour accélérer 

les progrès vers la réalisation des OMD d’ici à 2015. Le sommet fera le point 
sur les réussites, les meilleures pratiques, les leçons apprises, les obstacles 
et les lacunes liées à la réalisation des OMD. La Résolution 64/184 de 
l’Assemblée générale décrit la planification en vue du Sommet, sous la 
direction des représentants permanents du Sénégal et le Danemark.
 
Les Objectifs du Millénaire pour le développement, adoptés en 2000 par 189 
États membres de l’Organisation des Nations Unies, sont un ensemble de 
huit objectifs de développement précis et mesurables. Même si des progrès 
ont été accomplis dans la réalisation des OMD, il reste beaucoup à faire d’ici 
à 2015. Le Secrétaire général a publié : “Tenir les promesses : Une étude 
prospective afin de promouvoir un programme d’action agréé par tous, pour 
réaliser les Objectifs du Millénaire pour le Développement d’ici à 2015.”

Pour préparer le Sommet de Septembre, les 14-15 Juin 
l’Assemblée générale a tenu des auditions interactives 
avec des représentants des Organisations Non 
Gouvernementales, qui ont fourni aux gouvernements 
des informations claires, concises sur les déclarations 
sur la manière d’aller de l’avant pour atteindre les OMD. 
Sous le thème «Bâtir un avenir meilleur : actions locales, 
stratégies nationales et structures mondiales”, le WGG 
s’est félicité des remarques de Deepali Sood, de « Plan 
International », qui a parlé de façon convaincante 
d’éducation formelle et informelle des adolescentes dans 
le domaine de l’économie. Elle a demandé instamment 
que les filles reçoivent une formation des compétences 
pertinentes pour le marché actuel, y compris l’éducation 
financière et l’orientation professionnelle, afin de leur 
permettre de fonctionner économiquement. Un autre 
répondant qui a mis l’accent sur les filles a été Gulalai 
Ismael de « Eveiller les filles », au Pakistan, qui a appelé 
à des initiatives de développement, spécialement pour 
les femmes, qui augmentent l’esprit d’entreprise chez 
les jeunes femmes ; des services de santé sexuelle et 
reproductive et le VIH / SIDA, des services et initiatives 
où les jeunes femmes prennent part à la décision.
 
Le WGG a distribué aux participants une fiche 
d’information sur les huit OMD intitulé «Sortir de 
l’ombre sur les ODM: Les filles et les raisons de leur 
importance” (http://www.girlsrights.org/Fact_Sheets.
html . Pour chacun des huit OMD, la fiche liste les 
lacunes des Progrès et Recommandations. La fiche se 
termine par “Les filles sont la clé de la promesse de la 
réalisation des OMD. Ce qu’il faut, c’est la volonté d’agir 
- la volonté des gouvernements et de la communauté 
internationale - à donner la priorité à la réalisation de 
l’égalité des sexes et la promotion des filles et des droits 
des femmes.” Les résultats des audiences de Juin seront 
publiés comme document de l’Assemblée et intégrés 
dans les discussions lors du Sommet de Septembre et 
dans le document des résultats.
 
L’Interagence des Nations Unies sur les adolescentes 
a également publié un rapport intitulé “Pouvoir et 
potentiel des Filles : une programmation conjointe 
cadre pour la réalisation des droits des adolescentes 
marginalisées” qui examine comment la réalisation des 
OMD affecte les adolescentes. 

Susan O’Malley
--Fédération internationale des Business and 
Professional Women
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Le changement climatique affecte la petite fille

Il est un fait reconnu que, lorsque les grèves 
changement climatique, les personnes vivant 
dans la pauvreté, dont 70% sont des femmes, sont 

en première ligne. Les filles, toutefois, sont rarement 
mentionnées dans ces comptes du changement 
climatique. Pourquoi?
 
Serat-ce que l’adolescence est une étape de la vie qui n’est 
pas reconnue dans certaines cultures et que, comme  il 
est suggéré par les statistiques sur la violence contre les 
femmes (par exemple, l’édition de Mars 2010 d’Action 
pour les Filles), une fille peut être propulsée dans la 
féminité à l’âge de cinq ans ? Cela expliquerait pourquoi 
les filles semblent être ignorées dans les discussions sur 
le changement climatique. Leur identité est englobée 
dans celle d’une femme. Ainsi, leurs vies sont façonnées 
par les normes socio-culturelles qui institutionnalisent 
les inégalités entre les sexes dans des rôles et les 
responsabilités de la femme, les rendant particulièrement 
vulnérables, comme les femmes adultes, aux menaces 
directes et indirectes à la sécurité humaine qui viennent 
du changement climatique.

Considérons, par exemple, l’impact du changement 
climatique et de la météo sur les ressources de base. 

Les filles comme fournisseurs de denrées 
alimentaires
Dans les sociétés rurales, les femmes et les filles sont 
censées fournir la nourriture pour leurs familles. Elles 
sont responsables de la collecte, de l’utilisation et de 

la gestion de l’eau et des sources 
d’énergie nécessaires pour pré-
parer les aliments. La rareté de ces 
ressources de base et la nécessité 
de longs trajets pour accéder aux 
ressources augmente la charge de 
travail des femmes, obligeant les 
filles à fournir une aide supplémen-
taire.

Cela diminue les chances des •	
filles de fréquenter l’école.

Le manque d’éducation limite •	
leurs options futures dans la vie 
aux prestations de soins, au travail 
domestique, et au travail agricole.

La nécessité de longs trajets •	
pour fournir des ressources pour 
les familles les expose au risque 
d’attaques et de violences en milieu 
précaire.

Face à ces difficultés •	
supplémentaires, les filles sont 
sujettes aux maladies liées au stress. 

L’utilisation parcimonieuse des sources d’énergie •	
et l’exposition à l’eau contaminée les conduit à des 
problèmes de santé.

L’expérience des Filles lors des 
catastrophes naturelles
La recherche a montré que les événements mé-
téorologiques extrêmes, tels que les cyclones, ouragans, 
inondations et vagues de chaleur, sont susceptibles 
de coûter la vie de plus de femmes que d’hommes. 
Cela vaut également pour les filles dont les rôles et les 
responsabilités les assujettissent aux restrictions subies 
par les femmes adultes, c’est-à-dire, face à des catastro-
phes naturelles: 

la responsabilité de prestation de soins peut les •	
empêcher de fuir la maison.
Les normes culturelles exigent qu’ils ne quittent pas •	
la maison à la recherche de sécurité sans un parent 
masculin.
Elles n’ont pas été autorisées à acquérir des •	
compétences de sauvetage, comme la natation. 

Le changement climatique et les droits de 
l’homme
Dans son document d’information, Injustices 
climatiques et droits de l’homme (2008), l’OXFAM liste 
le droit à la vie et à la sécurité, le droit à l’alimentation, 
et le droit à la santé, comme des exemples de droits de 
l’homme auxquels, selon eux, le changement climatique 
porte atteinte sur une échelle massive. Particulièrement 
à risque, notent-ils, sont les droits des groupes 
marginalisés, tels que les femmes. En effet, comme 
les exemples ci-dessus l’ont montré, le changement 
climatique constitue également une violation des droits 
fondamentaux des filles.

Action pour les filles
Les filles peuvent-elles contribuer à la lutte de l’homme 
pour préserver la planète Terre pour les générations 
présentes et futures ?

En effet, elles peuvent commencer en partageant à 
d’autres leurs expériences et leurs inquiétudes au sujet 
du changement climatique, localement et globalement. 
Par exemple, le Programme pour l’environnement de 
l’AMGE offre des possibilités pour les filles et jeunes 
femmes d’apprendre, de s’engager, et de s’exprimer sur 
les questions environnementales qui touchent leurs 
collectivités, les pays, et le monde. Il développe des 
solutions à la difficile question du changement climatique 
et de son impact sur les filles et les jeunes femmes. 
Pour en savoir plus aller à http://www.wagggsworld.
org/fr/planet

Anita L. Wenden
 -- Président, NGOCSW / Sous-comité sur les femmes NY

Une fille dans le bidonville de 
Cité Soleil, en Haïti, près de 
Port-au-Prince, des sourires après 
avoir lutté pour un seau d’eau.
Abassi Photo ONU / Logan
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Ritha Baraka, travailleur social du Congo, 
parle à WGG

Ritha Baraka, travailleur social à l’hôpital Panzi en République 
démocratique du Congo (RDC), a parlé de son travail avec des femmes 
et des filles violées et abusées sexuellement lors de la réunion du WGG 

le 6 mai 2010. Avec Baraka , se sont exprimé : Scott Blanding et Greg Heller, 
(Femmes en zones de guerre), qui ont fait un film sur la violence sexuelle contre les 
femmes dans les zones de guerre qui décrit l’hôpital Panzi.

L’hôpital Panzi reçoit une 
moyenne de 10 cas de viol par 
jour. L’hôpital a été créé en 1999 
pendant la guerre au Congo et 
se concentre principalement 
sur le traitement et les soins 
des femmes et des filles qui 
sont victimes de violences 
sexuelles. Depuis 1994 il y a eu 
plus de 200.000 cas recensés 
de la violence sexuelle et les 
mutilations.
 
Baraka a parlé du manque 
d’éducation des filles en RDC. 
Parce que de nombreuses jeunes 
filles viennent de familles de 8 à 
10 enfants, il n’y a souvent pas 
assez d’argent pour éduquer 
les filles, les garçons recevant la 
priorité à l’éducation. Les filles 
restent à la maison et attendent 
que quelqu’un donne le prix de 
la fiancée à leurs parents pour 
se marier. En conséquence, 
les filles ne comprennent ni 
ne revendiquent leurs droits 
humains.
 
En raison de la guerre au 

Congo, les filles sont violées et mutilées sexuellement par leur agresseur qui introduit 
un objet ou un morceau de bois dans le vagin provoquant une fistule qui entraîne la 
jeune fille de ne pas être en mesure de contrôler ses selles ou les urines. Si la fistule 
est réparée, et la plupart des familles n’ont pas l’argent pour l’opération, souvent la 
fille ne sera pas en mesure de concevoir un enfant quand elle est plus âgée. Ainsi, 
les filles disent qu’elles ne seront jamais en mesure de trouver un mari, parce qu’elles 
sont blessées. Les filles souffrent également d’un traumatisme émotif grave et de 
l’éventualité du sida.
 
Ce dont les femmes congolaises ont besoin, selon Baraka, c’est de la paix », car 
tous les problèmes surviennent à la suite des conflits et de l’insécurité dans nos 
régions.” Baraka a conclu en disant: «Je suis désolée de dire que la femme congolaise, 
sera condamnée à vivre sous des traumatismes et la souffrance tant que la guerre 
continue au Congo. “
 
Un clip de Blanding et le film de Heller sur le traitement des jeunes filles victimes 
d’abus sexuels à l’hôpital de Panzi est disponible à http://www.girlsrights.org . Il y 

a quelques bonnes nouvelles pour les femmes et 
les filles de l’hôpital Panzi: Cet été, les  Femmes 
en Zone de Guerre envoie une équipe à l’hôpital 
pour créer une bibliothèque et des services 
d’éducation.
 
Susan O’Malley 
-- Fédération internationale des Business and 
Professional Women 

Une patiente à l’hôpital Panzi
[Creative Commons]

Les filles réagissent à 
CSW 54
« Je pense qu’inspirer d’autres étudiants au sein de 
l’école ne suffit pas. Inspirer les autres est une bonne 
façon de se propager le mouvement. Cependant, la 
source d’inspiration s’arrête. . . . Ce que les femmes 
qui sont dans de mauvaises situations souhaitent, ce 
n’est pas la discussion. C’est agir. » 
Song Kumhyun

« La Commission des Nations Unies et des ateliers 
ont ouvert les yeux sur les injustices visibles (traite des 
êtres humains, prostitution) et invisibles (réification 
de la femme dans les médias) contre les femmes et 
les filles. Je fais le voeu de ne jamais fermer les yeux 
à nouveau.
Marian Guerra
 
Des dizaines de filles du monde entier avaient 
la possibilité, en Mars 2010, de participer à la 
Commission des Nations Unies sur la condition 
de la femme à New York. Grâce à l’ONG qui a 
parrainé leur participation, elles ont pu parler 
avec des filles ayant les mêmes intérêts, provenant 
de cultures différentes et ayant différents milieux. 
Ensemble, elles ont construit un réseau de 
contacts et de connexions, ont beaucoup appris 
au sujet de leurs droits de l’homme que les filles, 
et ont amélioré leurs compétences de plaidoyer à 
l’Organisation des Nations Unies.
 
Les thèmes communs à leurs réponses : gagner 
plus de respect d’elles-mêmes, l’importance de 
l’éducation, la diffusion de la prise de conscience 
de ce qu’elles avaient appris, et la nécessité d’une 
action. 
  
Selon les termes de Adeola Okoduwa, “Venir 
à l’ONU a été plus que la simple acquisition 
de connaissances, il était question d’expérience. 
Les gens que j’ai rencontrés et les histoires et les 
conférences que j’ai entendues ont éclairé mon 
esprit sur les femmes et les filles. J’ai acquis plus 
de respect et appris comment aider les autres 
faire de même. “ 
-- VIVAT International
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STIM sera le Thème de 
la CSW en 2011

La 55e session de la CSW en 2011 (du 28 Février au 
11 Mars) aura pour thème: «L’accès et la participation 
des femmes et des filles à l’éducation, la formation, la 

science et la technologie, y compris pour la promotion de l’accès 
des femmes au plein emploi et à un travail décent ».
 
La Commission évaluera également les progrès accomplis dans la 
mise en œuvre des conclusions concertées de sa 51e session sur 
«L’élimination de toutes les formes de discrimination et de violence 
contre les filles.” Les deux sujets sont d’un grand intérêt pour nous 
dans le groupe de travail sur les filles. 

À une époque où les filles sont de plus en plus nombreuses à 
s’inscrire dans les cours STIM (science, technologie, ingénierie 
et mathématiques), et les femmes de plus en plus nombreuses en 
médecine, droit, et dans les entreprises, pourquoi y a t-il si peu de 
femmes scientifiques et ingénieurs? Il y a des preuves irréfutables 
de l’environnement et les obstacles sociaux, y compris les préjugés 
sexistes, les stéréotypes, et le climat au sein de l’université des 
sciences et dans les sections d’ingénieurs qui continuent de limiter 
la participation et le progrès des femmes.
 
“Pourquoi si peu?”, Un rapport publié par l’American 
Association of American Women (AAUW), à 
http://www.aauw.org/learn/research/whysofew.
cfm présente des recherches pertinentes et des 
suggestions d’action pour remédier à ce problème. 
Merci de consulter le site Web de la Division de 
la promotion de la femme ((http://www.un.org/
womenwatch/daw) pour plus d’informations. Depuis 
CSW 51 en 2007, une Equipe de travail du WGG a 
mis au point des questions de discussion et les réponses 

VOLUME III, NOMBRE 8, Juillet 2010
Comité de rédaction
Susan O’Malley 
--  International Federation of Business and 
Professional Women
Carolyn Donovan 
-- American Association of University Women
Zelia Cordeiro
 -- VIVAT International
Mise en page: Mary Ann Strain - Passionists International
Traduit de l’Anglais par M.H. Halligon 
-- Congregation of Our Lady of Charity of the Good Shepherd

S’il vous plaît répondre aux questions sur les articles pour les auteurs 
à wggs@girlsrights.org reproduction d’articles est encouragée avec le 
crédit donnée à l’action pour les filles. Nous nous félicitons d’articles 
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recueillies auprès de membres du Réseau international pour les 
filles sur le thème de la violence et la discrimination contre les 
filles.
 
La « boîte à outils» disponible à http://www.girlsrights.org 
améliore la connaissance et la sensibilisation sur des promesses 
faites aux filles et motive les femmes et les filles pour répondre à 
ces promesses, en tant que catalyseurs de changement. Il n’est pas 
trop tard pour prendre part aux discussions. Le dernier des sujets 
et questions, disponible en plusieurs langues, est sur la protection, 
la migration et la traite des filles.
 
 Carolyn Donovan 
-- AAUW

Un Membre du WGG rejoint le 
Groupe consultatif sur le régime

Catherine Moore et Mary Ann Strain, co-présidentes 
du Groupe de travail sur les filles, sont fiers d’annoncer 
que Yvonne Rafferty, professeur de psychologie 

à l’Université Pace, qui représente la Société pour l’étude 
psychologique des questions sociales (SPSSI), a été nommée 
a u comité consultatif  du plan international “Parce que 

je suis une fille”. Mme Rafferty mène le groupe de 
recherches du WGG et l’Equipe de rédaction. A 
Pace, elle a mis au point un cours intitulé «La petite 
fille: une perspective mondiale”, qui intègre le thème 
et des rapports de «Parce que je suis une fille ». 
Cette nouvelle association permettra de renforcer 
grandement le Groupe de travail sur les relations 
internationales des filles.
 
Le Plan International promeut les droits de 
l’enfant pour mettre fin à la pauvreté des 
enfants. Basé au Royaume-Uni et actif au 
niveau mondial, le Plan est l’une des plus 
anciennes et les plus grandes organisations de 
développement des enfants.

 
“Parce que je suis une fille” est une campagne du Plan pour 
améliorer la vie des filles. Il combat les inégalités entre les sexes, la 
promotion des droits des filles et fait sortir des millions de filles 
de la pauvreté. Il traite du fait que partout dans le monde, les filles 
sont confrontées à la double discrimination de leur sexe et de 
l’âge, les laissant au bas de l’échelle sociale. M. Rafferty collaborera 
avec les coordinateurs du Comité consultatif Sarah Hendricks et 
Keshet Bachan.
 
Le Plan est la production d’un rapport sur la jeune fille chaque 
année dans la perspective de 2015, date butoir pour les Objectifs 
du Millénaire pour le développement. Le rapport 2009 met 
l’accent sur l’économie mondiale et met en garde sue le fait que ne 
pas envoyer les filles à l’école coûte aux pays les plus pauvres du 
monde des milliards de livres chaque année. Pour en savoir plus 
aller à http://www.plan-international.org .


